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UNE

La récréation, pour ne pas dire la 
farce de mauvais goût n’a pas 
duré. Quelle farce ? D’illustres 

inconnus à une ou deux exceptions 
près, dont trois membres du cabinet 
du Premier ministre Choguel Maïga 
que sont Souleymane Koné conseiller 
spécial, Mamba Traoré et Abou Hanne 
tous deux Chargés de mission à la Pri-

mature, se sont réunis pour, préten-
daient-ils, suspendre Mountaga Tall, 
Ibrahima Sylla haut cadre de EDR, le 
parti de feu Soumaila Cissé et Paul Is-
mael Boro, président du parti RAMA. 

Ils entreprirent alors le président par 
intérim du mouvement pour convo-
quer une réunion extraordinaire aux 

fins d’analyser la révocation de 
Bouba K. Traoré de son poste de 
Vice-président du Comité Straté-
gique du M5-RFP. Professeur Salikou 
Sanogo leur conseilla d’attendre la 
prochaine réunion ordinaire qui de-
vait se tenir quelques jours plus tard. 
C’est alors que sans droit ni titre, un 
certain Aboubacar A. Touré, obscur 

Les investigations approfondies de votre journal Malikilé conduisent toutes à une seule et même piste : les remous actuels que 
connaissent aussi bien le M5-RFP que le FSD ont suscités et entretenus par le Premier ministre Choguel Kokalla Maiga dont les 
membres de son Cabinet sont aux avant-postes de la fronde. Ceux-ci ont pour noms Souleymane Koné conseiller spécial, Mamba 
Traoré et Abou Hanne chargés de mission à la Primature.

 de la bande à Choguel continuent
 M5-RFP- FSD  Les enfantillages 
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UNE

président d’un fantomatique parti 
dont lui seul connaît le nom, prit la 
lourde responsabilité de convoquer 
la réunion sollicitée. Participèrent à 
la rencontre de grin, comme annon-
cé, les membres du cabinet de Cho-
guel et quelques jeunes gens dont 
la plupart ne venaient plus aux réu-
nions du FSD depuis belle lurette. 

C’est le conseiller spécial du Premier 
ministre Choguel Kokalla Maiga qui 
mena la charge à coup de contre- vé-
rités et d’accusations gratuites. Pour, 
au final, passer le message de son 
patron : suspendre les trois surnom-
més. 

Et pourquoi donc ? Pour Choguel la 
cible est Me Mountaga Tall. Il faut 
coûte que coûte le pousser dans des 
débats de caniveaux, écorner son 
image et saper sa respectabilité. 
Dure entreprise !

À ce jour, Mountaga Tall n’a pas encore 
pipé mot. Son entourage se conten-
tant de répéter qu’il s’occupe de 
choses autrement plus sérieuses. 

 Mais les missionnaires de la Prima-
ture, qui ont réussi à surprendre la 
bonne foi de quelques jeunes gens, 
ont dans leur dessein, commis de 
graves fautes. 

D’abord ils ont semblé oublier que 
lors d’une précédente réunion, le Di-
rectoire du mouvement a clairement 
demandé la destitution de Bouba K. 
Traoré et son remplacement par Me 
Mountaga Tall. Qui a clairement in-
diqué qu’il n’était pas preneur. Mais 
l’incompétence de Bouba Traoré pour 
diriger le mouvement était acté. 

Plus récemment, le Comité straté-
gique du M5-RFP a rencontré les 11 
entités qui la composent pour prendre 
leur avis sur le fonctionnement du 

mouvement. Devant Bouba K. Traoré, 
le FSD a clairement dénoncé la mau-
vaise gestion du mouvement et relevé 
ses insuffisances pour ne pas dire son 
incompétence. Fallait-il un autre man-
dat pour entériner son départ surtout 
après son initiative personnelle mal-
heureuse de faire intervenir les forces 
de sécurité jusque dans la salle de réu-
nion du Comité stratégique alors qu’il 
n’avait aucun risque ni pour lui, ni pour 
quiconque. Il est au demeurant diffi-
cile d’admettre qu’un tel déploiement 
de policiers « chez le Premier ministre 
» aurait été possible sans l’accord de 
celui-ci.

Il est par ailleurs à noter, et ceci est une 
règle que doit savoir le plus novice des 
politiques, qu’il n’y a jamais sanction 
sans audition préalable. Or en l’occur-
rence les missionnés de la Primature 
n’ont jamais demandé d’explication à 
qui que ce soit.
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C’est peut-être au regard de toutes 
ces considérations que le Professeur 
Salikou Sanogo, président par inté-
rim du FSD, un homme dont la sa-
gesse et l’esprit de conciliation sont 
connus de tous s’est assumé : il a dé-
claré nul et non avenu les mesures de 
suspension et autres, prononcées par 

une réunion irrégulièrement convo-
quée et tenue.

Clap de fin ? Sans doute non car les 
clowns reviendront sur scène et feront 
la passe au Comité stratégique.

 Et une question qui reste en suspens 
: doit-on laisser Choguel utiliser l’Etat 

à des fins personnelles ou partisanes ?

Post Scriptum : Au moment du bou-
clage de votre journal, nous recevons 
une Déclaration signée de Bouba K 
Traoré portant suspension de nou-
veaux membres du Comité straté-
gique.

A lire en encadré : La Déclaration du Professeur Salikou Sanogo, Président par intérim  
du Front pour la Sauvegarde de la Démocratie (FSD)
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 La Déclaration du Professeur Salikou Sanogo, Président par intérim  
du Front pour la Sauvegarde de la Démocratie (FSD)

Moctar Sow
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COUPE DE LA CONFÉDÉRATION 
Le Stade malien en quarts de finale 

L’aventure africaine se poursuivra pour le Stade malien 
de Bamako. En match comptant pour la 5e journée de 
poule D, les Blancs de Bamako ont battu les Congolais 
de Diables Noirs par 1 but à 0. Un succès qui permet au 
représentant malien de poursuivre la campagne afri-
caine en se qualifiant pour les quarts de finale à une 
journée de la fin de la phase de groupes. 

Lors de cette victoire qualificative, l’unique but victo-
rieux a été marqué par Lassine Kouma (90’). 

Avec 10 points, le club de Sotuba est sûr de composter 
l’un des deux tickets du groupe. La 6e et dernière jour-
née prévue contre les Marocains de R.S Berkane n’aura 
comme enjeu que de déterminer le leader du groupe.

Mon amour, Yeah Samake aujourd’hui 
est le jour où le monde a gagné un être 
extraordinaire. Le meilleur papa et mari du monde

Joyeux anniversaire à l’homme qui rend chaque mo-
ment de ma vie inoubliable. 

Happy birthday my love! This world gained a jewel the 
day you were born. 

May you be blessed with a lifetime of happiness.

12E ASSEMBLÉE GÉNÉRALE DE 
LA MAISON DE LA PRESSE. 
Bandiougou Danté est reconduit à la tête du comité de 
pilotage pour un mandat de 3 ans. Le Président réélu de 
la Maison de la presse place ce mandat sous le signe du 
rassemblement et de l’efficacité. Il a particulièrement 
remercié les autorités de la Transition notamment le 
ministère en charge de la communication et HAC. Il a 
salué également toutes les organisations profession-
nelles de la presse pour la confiance renouvelée et 

Fédération Malienne de Football Marissa Samake

FIGARO DU MALI

LU SUR LA TOILE
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s’engage à poursuivre les efforts visant à améliorer les 
conditions de travail et de vie des hommes et femmes 
de médias.

De son côté le chef de cabinet du ministre en charge de 
la communication, félicitant le président Bandiougou 
Danté et son nouveau bureau, s’est réjoui de l’esprit 
consensuel qui a guidé les travaux. Il a réitéré la dispo-
nibilité du département à accompagner la maison de la 
Presse.

Ci-dessous, la composition des bureaux du comité de 
pilotage et du comité des experts :

COMITÉ DE PILOTAGE :
Président, Bandiougou DANTÉ, URTEL

1er vice-président, Daoudata T KONATÉ, UNAJOM

2e vice-président, Ibrahima TRAORÉ, ORTM

Rapporteur, Souleymane Bobo TOUNKARA, AMAP

2e Rapporteur, Fanta DIALLO, APAC Mali

Trésorière, Dado CAMARA, AJPM

Trésorière adjointe, Assa SAKILIBA, UPF

COMITÉ DES EXPERTS
Président, Mamadou Dabo, UNAJOM

Rapporteur, Coumba Tangara, URTEL

Membres 

Bourama Siré COULIBALY, RMJLCP

Kadidiatou DOUCOURÉ, RJ PRODH

Fousseyni SANOGO, RJPRODH

Incroyable  Le jeune prodige de l’ath- l é -
tisme au Cameroun Emmanuel Esseme 
bat le record national du 60m à Berlin en Allemagne  

C’est en 6.55 secondes que Emmanuel Esseme un ta-
lentueux athlète Camerounais  va battre le record du 
60m lors du tournoi de salle ISTAF à Berlin    

Ainsi il réécrit le record national et en est à l’heure ac-
tuelle à son 3ème record seulement cette saison  

#pc237 Félicitations jeune compatriote une fois de plus 
à travers ton talent t’as fait scintiller notre magnifique 
tricolore  à ton tour AYOP   

Il ne reste que Julia Samantha Edima pour le concours 
de Miss monde

Gérard Djizanne  

LU SUR LA TOILE

Le Niger   donne le litre de Gasoil au Mali   à 
moins de 300 Francs CFA.

MALI TV
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SALIF KEITA :
« il n’y a pas un pays qui a la valeur du Mali d a n s 
la musique africaine parce que nous sommes le résumé 
et nous sommes le noyau de la musique africaine. On 
a cette possibilité ; et Dieu a fait quelque chose, on n’a 
pas été assimilé pourquoi ? Parce qu’on n’a pas accès à 
la mer, ce qui fait que c’est un pays enclavé, on a eu la 
chance de conserver certaines traditions depuis, on a 
cette chance, donc on s’en fout de ce que d’autres ont 
gagné, nous on a plus de potentialités que les autres. »

@Ocisse691
#Burkina -- 25/02/2024 a été journée 
meurtrière, plus d’une centaine de civils et membres 
des forces de défense et de sécurité ont perdu la vie 
dans l’éclosion de violences terroristes à travers le 
pays.

Affaire: Simulation d infraction.
Le Procureur touré a mis Ras Bath en pri- s o n 
le 13 Mars 2023.
Le 11 Juillet 2023, le tribunal de la commune 4 a relaxé le 
guide Ras Bath.
Le procureur Touré a fait appel. 
Le dossier a êté jugé devant la cour d appel le 29 janvier 
2024.
La décision de la cour d appel sera rendue ce lundi 5 
Mars.
RDV à la cour d appel à partir de 8h 00. L audience est 
publiqué

BouafléNews 

Larmes des pauvres

Ras Bath

LU SUR LA TOILE
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Le Directeur Général de l’Institut National de Prévoyance Sociale 
(INPS) informe les rentiers d’accidents du travail du district de 
Bamako que l’INPS procédera à un contrôle  physique de tous les 
rentiers de Bamako.

Le contrôle physique des rentiers de Bamako est prolongé 
jusqu’au 16 février dans toutes les agences principales de 
l’INPS de Bamako, ainsi qu’au niveau de l’inspection                  
générale à l’immeuble ECOBANK.

Ce contrôle concerne tous les modes de paiement, y compris la 
caisse et les virements bancaires.

Les bénéficiaires doivent se munir des pièces suivantes :
 • Une pièce d’identité en cours de validité ;
 • Le Carnet AT ou le numéro AT.

La Direction Générale de l’INPS compte sur la bonne compréhension 
de tous les concernés.

Bamako, le 06  février 2024
La Direction Générale

COMMUNIQUÉ
DIRECTION GÉNÉRALE
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BREVES

La Semaine de la Jeunesse contre
 la Corruption
Les Jeunes de Bamako Sensibilisés

Le Samedi 24 Février 2024, s’est déroulée à la cité des 
enfants de Bamako une matinée de sensibilisation 
inédite organisée dans le cadre de la 8ème édition de 

la semaine de la jeunesse contre la corruption. Cet évé-
nement, conjointement orchestré par l’OCLEI (Organisa-
tion de Lutte contre l’Enrichissement Illicite) et la CPLC 
(Coalition Pour la Lutte Contre la Corruption), avec le 
soutien du projet LUCEG, a rassemblé une cinquantaine 
d’écoliers en provenance de diverses écoles de la capitale 
malienne.

L’objectif principal de cette rencontre était de sensibili-
ser et de familiariser les jeunes participants avec les pro-
blématiques de la corruption et de l’enrichissement illi-
cite qui persistent dans notre pays. Il s’agissait ainsi de 
les préparer et de les encourager à devenir des acteurs 
engagés et déterminés dans la lutte contre ces fléaux qui 
entravent le développement et la bonne gouvernance.

La matinée de sensibilisation a été brillamment animée 

par le Dr Moumouni GUINDO, Président de l’OCLEI, per-
sonnalité éminente dans le domaine de la lutte contre la 
corruption. Sa présence a donné une dimension particu-
lière à l’événement et a renforcé l’impact des messages 
délivrés aux jeunes participants. De plus, des délégués 
venus du Congo et du Gabon ont honoré l’événement de 
leur présence, apportant ainsi une dimension internatio-
nale à cette initiative louable.

Au cours de cette matinée riche en échanges et en ap-
prentissage, les enfants ont pu être sensibilisés de 
manière ludique et pédagogique sur les dangers de la 
corruption et les moyens de la combattre. Des ateliers 
interactifs, des jeux de rôle et des témoignages ont per-
mis aux jeunes de prendre conscience de l’importance de 
leur rôle dans la construction d’une société plus intègre 
et éthique.

Cette initiative de sensibilisation menée par l’OCLEI, la 
CPLC et le projet LUCEG a été un franc succès, suscitant 
l’engagement et l’enthousiasme des jeunes écoliers de 
Bamako. Elle témoigne de la volonté commune de lutter 
contre la corruption et de former les générations futures 
à devenir des acteurs du changement et de la transpa-
rence.

Karamoko B Keita
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BREVES

Mali
Ag Mohamedoun lâche le mot magique, 
enfin

Rarement un acteur clé de la transition a été aussi 
clair et sincère sur la question énergétique. Invité 
du grand jury, la semaine dernière, Mohamed Ous-

mane Ag Mohamedoun, membre du CNT et président 
de l’AREMA, aura éclairé l’opinion sur la question avec 
beaucoup moins de retenue que ceux qui en ont la res-
ponsabilité.

Pour le président de la Commission Développement Ru-
ral du CNT, en effet, il n’y a d’autre explication aux déles-
tages que les choix stratégiques des hautes autorités de 
résister au chantage d’un pays voisin. Il fait ainsi allusion 
à la Côte d’Ivoire qu’il accuse d’instrumentaliser la des-
serte énergétique et d’en faire un outil de chantage aux 
autorités maliennes. En clair, les souffrances qu’infligent 
aux Maliens les coupures intempestives, à ses yeux, ne 
sont que la conséquence d’options souverainistes qui 
ne s’accommodent pas d’aucune dépendance. Sauf que 
l’autonomie souhaitée tarde à se faire jour, tandis que le 

refus des solutions alternatives risque de produire da-
vantage de victimes d’une crise au-dessus des capacités 
endogènes.

Toujours pas de plan de délestage pour Bamako

Les coupures d’électricité s’accentuent et gagnent en 
ampleur d’un jour à l’autre en même temps que s’ac-
centuent les désagréments et leurs innombrables vic-
times. Ces pauvres usagers n’ont droit jusqu’ici qu’à de 
simples déclarations d’intentions de régularisation de la 
desserte électrique. Pis, les prestataires du secteur sont 
ainsi les otages de leurs promesses au point de maintenir 
les consommateurs dans un phénomène qu’aucun nom 
ne désigne jusqu’à présent. Malin qui peut dire, en clair, 
s’il s’agit de coupures intempestives alors que leur fré-
quence en fait manifestement un délestage que les res-
ponsables refusent d’admettre. En atteste, en tout cas, 
l’absence de programme officiel de délestage depuis près 
d’une année que la crise énergétique bat son plein. Or un 
programme bien élaboré aurait permis aux usagers de 
mieux adapter leurs agendas aux heures de disponibilité 
de l’électricité. Au lieu de quoi, aux désagréments de la 
carence s’ajoute le désordre d’une distribution arbitraire 
quand l’électricité est disponible.

Le témoin
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BREVES

Renforcement de la présence russe au 
Mali
L’arrivée de 15 nouveaux hélicoptères de 
combat annoncée

La coopération entre la Russie et le Mali dans les do-
maines de la défense et de la sécurité se renforce 
avec l’arrivée imminente de quinze hélicoptères de 

combat russes de dernière génération à Bamako. Cette 
nouvelle acquisition témoigne de l’engagement continu 
de l’axe Koulouba – Kremlin en faveur de la sécurité et de 
la lutte contre le terrorisme dans la région.

Depuis l’implication de la société militaire privée Wa-
gner aux côtés des Forces Armées Maliennes (FAMa) lors 
d’opérations antiterroristes, la présence russe au Mali 
n’a cessé de croître. L’arrivée de ces nouveaux hélicop-
tères de combat renforcera les capacités opérationnelles 

des FAMa, en augmentant leur vecteur aérien et en leur 
fournissant des outils de défense modernes et efficaces.

Bien que les détails concernant les modalités et le coût 
d’acquisition de ces hélicoptères ne soient pas encore 
connus, il est rapporté que cette nouvelle acquisition fait 
suite à une promesse personnelle de Vladimir Poutine 
envers le Mali. Cette initiative souligne l’engagement de 
la Russie à soutenir les efforts de sécurité et de stabilité 
dans la région.

Les hélicoptères de combat russes de dernière généra-
tion devraient être un atout majeur pour les FAMa, en 
leur permettant de renforcer leurs opérations sur le ter-
rain et de répondre de manière plus efficace aux menaces 
sécuritaires qui persistent au Mali. Cette nouvelle étape 
dans la coopération entre la Russie et le Mali témoigne 
de la volonté des deux pays de travailler ensemble 
pour assurer la sécurité et la stabilité dans la région de 
l’Afrique de l’Ouest.

Arouna Sidibé
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BREVES

M5-RFP : 
Les malaises s’enchaînent aux 
dépens du PM Choguel

S’il a pu survivre à l’avènement du M5-RFM 
MaliKura – dont les fondateurs, pour se 
démarquer de Choguel, l’ont taxé de gal-

vaudage de l’idéal du MaliKura par des pra-
tiques de mauvaise gouvernance : corruption, 
trafic d’influence, détournement de fonds 
et des biens publics sur fond de mensonges 
d’État, d’impunité. À l’issue de sa tradition-
nelle assemblée ordinaire, le 22 Février dernier, 
on est autorisé à confirmer que le mouvement 
est bien « mort de sa belle mort », comme 
l’avait anticipé cet autre ancien membre. Et 
pour cause : après les Cheick Oumar Sisso-
ko, Mme Sy Kadiatou Sow, Modibo Sidibé et 
Konimba, désormais réunis au sein du M5R-
FP-Malikura, la branche Mahamoud Dicko et 
les électrons libres comme Issa Kaou Djim et 
Clément Dembélé, une nouvelle vague de ca-
ciques et leurs partisans de l’ancienne fronde 
anti-IBK viennent d’en rajouter au malaise par 
une mortelle confusion. Il s’agit de Me Moun-
taga Tall, Jamie Bittar, l’Imam Oumarou Diarra 
et Paul Ismaël Boro entre autres.

Tout est parti de l’assemblée générale ordi-
naire tenue, la semaine dernière, et qui s’est 
transformée en une fronde contre la personne 
du vice-président du Comité stratégique. Tom-
bé en disgrâce au sein de EMK qui lui a retiré 
le mandat de siéger en son nom au sein du Co-
mité stratégique, Boubacar K Traoré ne pou-
vait échapper à la nasse de contempteurs qui 
avaient inscrit au chapitre de l’assemblée la 
désignation d’un nouveau président. Sauf qu’à 
leur grande surprise, à la demande de Bouba-
car K Traoré, disent-ils, les forces de l’ordre ont 
pris d’assaut les lieux empêchant à certains 
d’accéder à la salle. C’est ainsi que des jeunes 
surexcités vont crier à l’instrumentalisation 
du Comité stratégique par son président in-
térimaire en dénonçant le recours inédit à des 
agents de l’ordre pour quadriller le siège du 
mouvement. Et, selon leurs témoignages, le 
vice-président ne serait qu’une marionnette 
entre les mains de Choguel Maiga. La rencontre 

a été finalement sanctionnée par une série de décisions dont le 
remplacement, avec effet immédiat, de Boubacar K Traoré par 
l’Imam Oumarou Diarra, ainsi que la décision de tenir désormais 
les réunions du Comité Stratégique de façon rotative dans les 
sièges des différentes entités constitutives du mouvement.

Avec deux directoires dirigés respectivement par Oumarou Diarra 
et Boubacar K Traoré, la seule entité politique sur laquelle s’ap-
puyait Choguel pour garder son poste part du coup en lambeaux. 
Et la question est de savoir si ces événements vont tenir compte 
de cet esseulement relatif pour justifier un autre redressement 
de la trajectoire de la Transition après une rectification, presque 
ratée.

Amidou Keita
LE TÉMOIN

Après plusieurs mois de crise interne sur fond de 
querelles de leadership et de positionnement, le 
M5-RFP, mouvement hétérogène ayant eu raison 
du régime IBK, est définitivement parti en lam-
beaux.
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Office central de Lutte contre l’Enrichissement illicite (OCLEI)

OCLEI : 
Ce qu’il faut savoir en 2022 

•  23 activités de sensibilisation (ateliers, sémi-
naires, formations, conférences) à travers le 
Mali. 

•  2 063 personnes de toutes les couches socio-
professionnelles ont été directement tou-
chées. 

•  23 dossiers transmis à la justice de 2019 à 2022 
pour un montant de 23 milliards 855 millions 
de FCFA ; soit environ un dossier par personne. 

•  Les profils des personnes mises en cause sont 
: membres du Gouvernement, élus locaux, Ad-
ministration générale, armée, justice, admi-
nistrations financières, péage, affaires étran-
gères. 

•  Les biens illicites identifiés sont composés de 
bâtiments, terrains et comptes bancaires.

•  Le nombre des déclarations de biens a baissé 
drastiquement. Elles ont diminué de 48,28%.

•  L’OCLEI a fait faire une étude sur les tech-
niques d’enrichissement illicite. Elle a montré 
que 50,70% des citoyens interrogés trouvent 
qu’il y a de la corruption à Kayes, 41,80% à Ba-

mako, 40,90% à Ségou et 17% à Sikasso. 

•  76% des citoyens interrogés estiment qu’il y a 
de la corruption dans les services des douanes, 
74% pour la Justice, 72% pour les Impôts, 72% 
pour la Police et 39% pour les Eaux et Forêts. 

•  La même étude précise que les biens illicites 
acquis au Mali sont « exportés » dans les pays 
suivants par ordre d’importance : France, Sé-
négal, Côte d’Ivoire, Canada et Etats Unis 
d’Amérique. 

•  85% des biens des cadres maliens sont consti-
tués d’immeubles (maisons d’habitation, bâti-
ments commerciaux, fermes, terrains). 

•  Le Mali, depuis juin 2022, assume la charge de 
Premier Vice-Président de l’Association des 
Autorités Anti-Corruption d’Afrique (AAACA). 

•  Le Mali a été unanimement désigné par les 
pays membres de l’Association des Autorité 
Anticorruption d’Afrique pour abriter la 7ème 
Assemblée générale de l’organisation panafri-
caine de lutte contre corruption. Ces décisions 
consacrent le leadership du Mali dans la lutte 
contre la corruption en Afrique.

Nº VERT           80 00 22
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Gangrène de la corruption au Mali : 
Le plaidoyer de Coulou à la jeunesse ! 

Le fléau de la corruption est tel 
aujourd’hui qu’il est devenu un 
phénomène compris comme 

inhérent, voire partie intégrante 
de la culture de gestion des affaires 
publiques, une composante des 
échanges et des relations de travail.

Depuis des décennies, acteurs pu-
blics, comme du secteur privé et 
citoyens anonymes, tout le monde 
convient à la fois du constat de 
l’existence réelle de la corruption 
classant le Mali parmi les  dix pays 
les plus corrompus et de la nécessité 
impérieuse de l’éradiquer.

Mais les pratiques de corruption 
sont devenues si complexes et si va-
riées qu’elles sont un indicateur de 
la qualité de la vie de mes contem-
porains.

Impératif d’une lutte efficace

La répétition, dit-on, a des vertus 
pédagogiques indéniables, cepen-
dant il n’est pas indispensable, pour 
éviter de faire trop long, de revenir 
sur les engagements et initiatives 
mises en avant dans le pays afin 
d’éradiquer le fléau autant qu’en 
extirper les implications insidieu-

sement disséminées au sein de la 
société.

Toutefois, même si tout le monde 
a un rôle indispensable dans la 
lutte pour annihiler l’hydre, la part 
prépondérante revient aux res-
ponsables publics, parce qu’ils dis-
posent au gré des vicissitudes de la 
gouvernance de notre pays, des le-
viers de répression certes, mais da-
vantage des moyens d’engager des 
dynamiques de sensibilisation pour 
le vaincre.

Comme préalable pour lutter contre 

L’existence avérée de la corruption et l’impérieuse nécessité de l’extirper des mœurs qu’elle gangrène font l’unanimité. La déter-
mination des décideurs à engager résolument la lutte contre ce cancer reste timide voire inexistante ! Quand bien même que les 
pratiques néfastes du phénomène annihilent tous les efforts de développement et obèrent durablement l’avenir d’une jeunesse 
à laquelle Mamadou Sinsy Coulibaly lance un vibrant plaidoyer pour une prise de conscience collective !
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la corruption, il faut d’abord que les 
politiques croient et encouragent 
l’initiative privée, le droit à la pro-
priété et s’engagent à diminuer ou 
empêcher la corruption, déjà en 
prenant résolument des initiatives 
pour circonscrire les facteurs de gé-
nération et de propagation du phé-
nomène. C’est aussi avoir un raison-
nement économique libéral dans 
un monde globalisé, pour créer la 
richesse nationale, croire et faciliter 
le développement personnel de la 
jeunesse et de leur mobilité sociale, 
en faire un enjeu national pour leur 
faire accéder à une vie industrieuse 
et entreprenante.

Il est donc temps d’arrêter de dé-
vorer avec frénésie, comme des 
frelons dans la ruche dévorant le 
travail des abeilles, les maigres ri-
chesses créées par l’économie na-
tionale.

Dieu et ses messagers 
haïssent….

Une dynamique économique so-
lide et scientifiquement conçue ne 

se nourrit pas des effets de mode 
ou d’annonces. Les pays, qui ont 
une économie forte et qui s’im-
posent sur l’échiquier international, 
mettent en avant et surtout misent 
davantage sur les mérites de l’en-
trepreneur, en faisant de la concur-
rence l’outil privilégié de l’action 
économique concurrentielle, em-
pêchant ainsi les pratiques de cor-
ruption et donc la frustration des 
entrepreneurs.

Dieu et ses messagers haïssent et 
bannissent l’enrichissement illicite 
et illégal. L’homme corrompu est 
un faiseur de faux miracle : « Djina 
Borayé », qualifie-t-on ainsi son en-
richissement soudain et spontané. 
Un individu de ce genre, qui est la 
négation de l’effort et de l’honnê-
teté, crée l’insécurité, l’injustice, 
l’incertitude et surtout la frustra-
tion, d’où naît la violence à l’état 
brut, surtout dans notre pays, où la 
richesse est très rare voire inexis-
tante

 Qui ne lutte pas ou n’empêche pas 
la corruption et ne bannit pas les 

errements et les absurdités crimi-
nelles de la corruption gangreneuse 
et de la mauvaise gouvernance, ces 
hommes et ces femmes, engagés 
dans les pratiques de corruption, 
sont responsables et coupables du 
retard économique de notre pays, 
en anéantissant les efforts des en-
trepreneurs pour la création de la 
richesse nationale.

Chers contemporains, bannissez 
les pratiques de corruption ! Tôt ou 
tard, vos actes vous rattraperont ou 
vous conduiront à l’humiliation car, 
aujourd’hui à l’heure du digital, de 
l’IA, tout se sait, tout est gravé dans 
le quartz pour l’éternité.

Prise d’otage

Aujourd’hui dans notre pays, où la 
société est frugale et inégalitaire, 
survivant sous les contraintes et 
la réduction des libertés indivi-
duelles, c’est une société archaïque, 
sous-développée, ignorante qui 
ne serait jamais ni souveraine, ni 
indépendante. Une lutte sélective 
contre la corruption est assimilable 
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à une prise d’otage. Faire également 
de la lutte contre la corruption un 
règlement de comptes est abject et 
crapuleux.

Une justice rendue au nom du 
peuple doit agir sans donner l’im-
pression comme si elle est dans un 
système. Les organes chargés de 
lutte, de prévenir, de dénoncer la 
corruption et de contrôler les ser-
vices publics, doivent agir dans le 
strict cadre de la loi.

Les conséquences de l’injustice et 
du harcèlement, dans le cadre de 
la lutte contre la corruption, sont 
d’abord : la frustration et la des-
truction morale de la personne 
humaine, la fragilisation de la per-
sonne morale (les entreprises). Ce 
n’est pas tout : ça affecte lourde-
ment la cohésion sociale et l’en-
tente séculaire des communautés.

Errements et absurdités cri-
minelles…

Ces mêmes errements et absurdi-
tés criminelles de la corruption et 
de la mauvaise gouvernance sont 
coupables de l’anéantissement du 
développement personnel de la jeu-

nesse et de l’insécurité, dans tous 
les domaines.

L’insécurité juridique et judiciaire, 
dans tous les domaines, comme 
le harcèlement fiscal et douanier, 
fragilisent les entreprises et leurs 
dirigeants, créent une situation 
d’improbité de nos moyens de pro-
duction de la richesse nationale. 
Seuls les passe-droits feront lé-
gion. Pour cette situation inédite, 
les entrepreneurs ont tendance à 
croire abusivement à des réalités 
imaginaires, à la superstition et à 
la magie « Chiai Fin Wari », comme 
si l’immolation d’animaux fait la ri-
chesse.

La lutte contre la corruption ne 
doit pas être arrimée à des fins po-
litiques, ni engagée dans le popu-
lisme. Elle ne doit pas également 
être téléguidée par qui que ce soit, 
ni par un groupe professionnel don-
né.

L’injustice, l’improbité, l’esprit de 
fraude sont entre autres absurdi-
tés à bannir pour réussir toute lutte 
contre la corruption et la mauvaise 
gouvernance.

Dimension culturelle

Les personnes de droiture excep-
tionnelle, et non uniquement tech-
nique, doivent pouvoir fédérer les 
différentes structures publiques de 
lutte contre la mauvaise gouver-
nance, la lutte contre la corruption 
et créer un lien entre elles.

S’agissant de l’action initiée contre 
la corruption, tous les résultats et 
décisions doivent bénéficier d’une 
large publication pour le plus grand 
nombre

Sachez que l’enrichissement illégal 
et illicite se fait toujours au détri-
ment du développement écono-
mique.

Pour réussir une lutte contre la cor-
ruption et la mauvaise gouvernance 
et avoir une croissance économique 
solide et conséquente, à travers la 
création de la richesse par les en-
trepreneurs, il faut avant tout tenir 
compte de la dimension culturelle 
et de la rupture idéologique. Ceci 
est indispensable pour mener une 
réflexion plus aboutie, qui tienne 
compte de la capacité humaine, 
sans oublier l’usage du numérique, 
des algorithmes et de l’IA.

Des élites politiques, des arts et de 
la culture, des économistes des en-
trepreneurs sont trop omnibulés 
et dans la soumission, la magie, la 
superstition ainsi que les réalités 
imaginaires, pour sauver notre éco-
nomie, de même que la démocratie 
et la société.

Nous devons agir impérativement 
et immédiatement pour savoir ce 
que nous voulons léguer pour les 
prochaines générations car, 86% 
des jeunes maliens sont favorables 
à la corruption si l’occasion se pré-
sente !

Mamadou Sinsy Coulibaly,
Président de l’Observatoire pour la 

Défense des Droits de l’Homme
Et la Démocratie au Mali, Comman-

deur de l’ordre national du Mali
Officier de l’ordre national du mé-

rite de la France
L’Alternance
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Vérification de suivi des recommandations : 
L’OPV met en œuvre seulement 37,50% des 
recommandations du BVG 

Sur onze (11) recom-
mandations formulées 
à l’issue de la vérifi-

cation financière de 2021, 
trois (03) sont entièrement 
mises en œuvre, une (01) 
est partiellement mise en 
œuvre, quatre (04) ne sont 
pas mises en œuvre et trois 
(03) sont sans objet parce 
que l’OPV n’a pas eu l’occa-
sion de les appliquer.

R e c o m m a n d a t i o n s 
entièrement mises en 
œuvre

Il ressort de la vérification 
que l’Office de Protection 
des Végétaux (OPV) tient le 
registre des offres confor-
mément à la réglemen-
tation en vigueur ; qu’il a 
créé les commissions d’ou-
verture des plis et d’éva-
luation des offres et celles 
de réception des biens et 
services conformément à la 
réglementation en vigueur 
et que sa Régie est approvi-
sionnée avant paiement de 
toutes dépenses.

R e c o m m a n d a t i o n s 
partiellement mises en 
œuvre

La mission de suivi a consta-
té que le Ministre chargé de 
l’Agriculture n’a pas pris 
toutes les dispositions pour 
le renouvellement du man-
dat des administrateurs de 

Dans le cadre de la mise en œuvre de son programme d’activités, le Bureau du Vérificateur Général (BVG) a conduit une mission 
de vérification concernant le suivi des recommandations formulées par la mission de vérification financière de l’Office de Pro-
tection des Végétaux (OPV) effectuée en 2021 et qui a concerné les exercices 2021 (4ème trimestre), 2022 et 2023 (1er semestre).

La vérification a pour objectif de s’assurer que les onze (11) recommandations formulées lors de la vérification initiale ont été 
mises en œuvre et que les faiblesses constatées ont été corrigées. Elle a abouti à des conclusions qui révèlent qu’au regard du 
taux de mise en œuvre des recommandations qui est de 37,50%, le niveau de mise en œuvre n’est pas satisfaisant.
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l’OPV. En effet, le Directeur Général 
de l’OPV a informé le Ministre char-
gé de l’Agriculture que le mandat 
des administrateurs de l’Office de 
Protection des Végétaux est arri-
vé à terme. Le Ministre a demandé 
aux structures membres du Conseil 
d’Administration de l’OPV de lui 
faire parvenir les noms et contacts 
de leurs représentants. Toutefois, 
à la date du rapport, aucun décret 
n’a été pris pour le renouvellement 
du mandat des administrateurs de 
l’OPV.

Recommandations non mises 
en œuvre

Le Ministre chargé de l’Agriculture 
n’a pas pris les dispositions pour la 
relecture des textes de création de 
l’Office de Protection des Végétaux 
(OPV) et tenir compte de la teneur 
des engagements internationaux 
relatifs à la réglementation en ma-
tière phytosanitaire. Le Président 
du Conseil d’Administration (PCA) 
ne veille pas à la tenue régulière 
des sessions du Conseil d’Adminis-
tration (CA). Le Directeur Général 
de l’OPV ne veille pas à l’application 
du cadre organique. L’OPV ne tient 
pas une comptabilité-matières ré-
gulière et ne codifie pas toutes les 
matières.

Recommandations sans objet

Parce que l’Office de Protection des 
Végétaux (OPV) n’a pas eu l’occasion 
de les appliquer, les recommanda-
tions suivantes sont sans objet: le 
respect des critères de sélection 
des soumissionnaires, le respect 
des délais de réception des offres et 
le respect des procédures de décais-
sement des fonds de l’Organisation 
des Nations Unies pour l’Alimenta-
tion et l’Agriculture (FAO).

Ibrahim DIALLO, CCOM BVG
INTER DE BAMAKO

Whatsapp:70 44 22 23 - Mail:@gmail.com
Site:www.malikile.com
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Malikilé
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Centre du Mali : 
Fin de mission pour PR Dioncounda Traoré 

À la surprise générale, le colo-
nel Assimi Goïta s’est illus-
tré, la semaine dernière, en 

mettant sous les projecteurs l’an-
cien président de la république par 
intérim de 2012. Il l’a notamment 
délesté d’une tâche secondaire qu’il 
assurait bien avant l’avènement du 
MALIKURA.

Le Président de la Transition a no-
tamment abrogé le décret de no-
mination de l’ancien président 
Dioncounda Traoré comme haut 
représentant du chef de l’Etat pour 
les régions du Centre. En effet, pa-
rallèlement à ses fonctions d’ancien 
président de la République, le Pro-

fesseur Traoré en était chargé, en 
juillet 2019, par le défunt président 
Ibrahim Boubacar Kéita en vue de 
contribuer à l’apaisement du climat 
social et au retour définitif de la 
paix. À l’époque, beaucoup avaient 
estimé que ce poste aurait dû re-
venir à celui qui occupait Koulouba 
avant Dioncounda, Amadou Touma-
ni Touré en l’occurrence.

Placé sous l’autorité du président 
et doté d’un Secrétariat perma-
nent, le Haut Représentant qu’était 
le Pr Dioncounda Traoré avait une 
feuille de route claire : il était char-
gé de prendre toute initiative en 
vue du rétablissement de l’autorité 

de l’Etat et de la stabilisation dans 
les régions du Centre. Force est 
d’admettre que durant la transi-
tion, il fut porté disparu des radars. 
A-t-il été abandonné en plein vol ? 
Rien n’est moins sûr même si nous 
pouvons formellement confier que 
depuis 2 ans, son siège situé aux 
abords du monument dit de la bou-
gie à l’ACI fut démantelé.

Aussi le paradoxe de la mission du 
mythique député de Nara est qu’il 
fut muet pendant tous les grands 
rendez-vous de la Transition : si-
lence coupable” pendant les Assises 
nationales de la refondation, les 
concertations autour de Farabou-
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gou qui subissait les assauts de ter-
roristes venus de Mopti, la biennale 
artistique, les visites gouvernemen-
tales en Mars 2023, etc. Idem aussi 
pour le mouvement Dana Ambassa-
gou dont le leader a même eu pour 
interlocuteur un temps, Mohamed 
Salia Toure alors fraîchement investi 
ministre de l’emploi qui relançait une 
activité phare de son département 
à Mopti. Autant de rendez-vous du 
Mali Kura où il était aux abonnés ab-
sents même s’il n’est pas exclu que 
sa mission soit ajournée bien avant 
2024 et que la fin de mission n’était 
peut-être juste qu’une formalité.

Pr Dioncounda Traoré était pourtant 
moins silencieux sous le régime dé-
funt et multipliait les apparitions 
dans les zones où les conflits com-
munautaires ont affecté le tissu so-
cial. Il avait d’ailleurs indiqué être 
prêt à rencontrer Iyad Ag Aly et 
Amadou Kouffa voire leurs chefs qui 
tirent les ficelles. Une piste qui n’au-
ra jamais été explorée, même si les 
regards se sont pointés sur l’Algérie 
ces derniers temps avec la rupture 
de l’accord pour la paix et même la 
Mauritanie pour son rôle mitigé au 
G5 Sahel.

Quoi qu’il en soit, le Centre demeure 
une priorité phare du Mali Kura et il 
reviendra sans doute au président 
du Comité de pilotage du Dialogue 
inter-Maliens de prendre le relais 
des tâches naguère assumées par 
Dioncounda Traoré. Lequel demeure 
une personne ressource pour les 
régions du Centre dont les conclu-
sions et analyses sur la zone peuvent 
s’avérer utiles, lui qui a quand même 
servi au plus haut sommet de l’Etat.

I; KEÏTA

LE TEMOIN

www.malikile.com
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Situation sociopolitique : 
Quand des hommes politiques pactisent avec 
le diable pour imposer un gouvernement de 
partage du gâteau 

Depuis la prise du pouvoir par le 
colonel Assimi Goïta et la no-
mination de Choguel Kokalla 

Maïga à la tête du gouvernement de 
transition, des hommes politiques 
maliens tirent à hue et à dia. Si cer-
tains ont mis un peu d’eau dans leur 
vin pour accompagner le gouverne-
ment de transition à sauver le Mali 
du complot international visant à le 
diviser en deux (02) États, d’autres, 
guidés par leur gloutonnerie et leur 

avidité, jettent toujours des peaux 
bananes sous les pieds des autorités 
actuelles. Dans ce groupe, on note 
la présence de ceux qui ont fait de 
la politique leur profession. Sachant 
bien qu’en dehors de celle-ci, c’est la 
descente aux enfers. Et pour échap-
per aux brûlures, tous les moyens 
sont bons pour arriver à ses fins. Ils 
souhaitent atteindre cet objectif en 
imposant un gouvernement d’union 
nationale dans lequel ils siégeront 

comme ministres de la République.

«À beau mentir qui vient de loin», 
dit l’adage. La transition malienne, 
malgré le coût élevé de la vie, l’insé-
curité, est une fierté pour beaucoup 
de nos compatriotes et d’Africains. 
Elle a réussi là où les hommes poli-
tiques se sont montrés incapables à 
donner une lueur d’espoir au peuple 
malien. Elle s’est attaquée aux défis 
qui assiègent notre pays depuis 2012 

Au moment où notre pays a besoin de tous ses fils pour relever les multiples défis qui l’assiègent, c’est ce même moment que 
d’autres tendent la main à des forces extérieures pour défendre leurs intérêts personnels. À savoir la formation d’un gouverne-
ment dans lequel ils feront leur entrée.
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en posant des actes de souverai-
neté. À commencer à mettre fin à 
la duplicité de la communauté in-
ternationale qui travaillait pour la 
partition de notre pays, promesse 
faite à un groupe ethnique qui a 
trahi le Guide libyen, son protecteur 
et son soutien de taille. Ensuite, à 
se débarrasser des forces d’occu-
pation étrangères dont la présence 
sur notre territoire n’arrivait pas à 
contenir les terroristes et les djiha-
distes à développer leurs activités 
criminelles. Enfin, à interdire les 
Organisations non-gouvernemen-
tales (OGN), soupçonnées de finan-
cer les groupes armés qui massa-
craient les populations maliennes 
et emportaient leur bétail.

Le départ précité de ces nébu-
leuses, provoque un séisme dans 
le camp des professionnels de la 
politique malienne. Ils avaient tout 
prévu, sauf la décision courageuse 
des autorités de la transition de-
mandant à leurs patrons de quitter 
le sol malien. Ils ne pouvaient pas 
imager qu’un jour une autorité ma-
lienne pourrait cracher au visage de 
leurs puissants mentors qui déci-
daient du sort de notre pays. Autre 

surprise, le Mali se retire de la Com-
munauté économique des États de 
l’Afrique de l’Ouest (CEDEAO). Cet 
autre coup de massue sur la tête 
des opposants de la transition a fini 
par clouer leur bec. Mais, apparem-
ment, ils cherchent à faire leur re-
tour. Comment et par quels moyen ?

Depuis un certain temps, les oi-
seaux de mauvais augure distillent 
des informations d’une prochaine 
formation d’un gouvernement élar-
gi à une certaine classe politique 
dont les leaders n’attendent que 
l’occasion pour prendre le terrain 
en marche, malgré leurs critiques 
acerbes contre la transition. Ils 
commencent à former d’autres al-
liances politiques et à demander le 
soutien des organisations interna-
tionales dont la tâche serait d’im-
poser un calendrier électoral ou un 
gouvernement d’union, oubliant 
que si elles avaient cette possibilité, 
on n’en serait pas là.

On le sait, ces regroupements poli-
tiques ont peu de chance de fédé-
rer les Maliens contre la transition, 
même si la crise énergétique a été 
un chou gras pour les opposants à 

jeter le discrédit sur la gestion de 
la transition. Ils veulent combler 
ce vide en tendant la main à des 
ennemis du Mali tapis dans les ins-
titutions sous- régionales et inter-
nationales pour tordre le cou aux 
autorités de la transition pour une 
gestion collégiale de ce qui reste 
du délai de la transition. Pour cela, 
des émissaires de l’opposition sil-
lonnent les capitales des pays voi-
sins et les sièges des organisations 
pour signer un pacte avec le diable 
pour imposer un gouvernement 
d’union nationale à la transition, 
uniquement pour satisfaire les in-
térêts d’une poignée d’individus de 
mèche avec les puissances impé-
rialismes pour piller nos ressources 
naturelles et plonger le Mali dans 
un autre chaos.

 Quelle que soit la situation poli-
tico- économique du Mali, la for-
mation d’un gouvernement de 
partage de gâteau est un acte de 
trahison contre le peuple malien 
qui a consenti d’énormes efforts et 
de sacrifices pour soutenir la tran-
sition.

Yoro SOW
INTER DE BAMAKO
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Mali : 
« Un bilan satisfaisant » de la situation 
humanitaire en 2023

CULTURE&SOCIETE

Le chef du CICR Antoine Grand 
dresse un bilan positif des ac-
tions déployées par l’organisa-

tion en 2023 pour venir en aide aux 
personnes vulnérables. Toutefois, il 
pointe du doigt certaines difficultés 
notamment l’insécurité et l’inacces-
sibilité de certaines zones d’inter-
vention. « Nous avons eu le soutien 
des hôpitaux de Gao, Ménaka, Mopti 
et de Kidal. Les assistances aux per-
siennes déplacées et retournées se 
sont déroulées normalement. Il n’y a 
pas eu de staff qui a été tué ou bles-

sé en 2023, malgré qu’’il existe des 
zones où il n’est pas facile d’opérer 
», s’est réjoui le chef du CICR.

Le mécanisme de réponse rapide 
intégré RRM est un système perfor-
mant qui a permis de soulager des 
milliers de personnes en besoin hu-
manitaire, a indiqué Ibrahim Abba 
Sangaré directeur du développe-
ment social. Selon lui, il a également 
permis « le retour de 17 685 déplacés 
dans leur localité respective au der-
nier trimestre 2023 ». Il a par ailleurs 

précisé que « la Croix Rouge et les 
autres agences des Nations Unies 
apportent un appui considérable 
en produits alimentaires et non ali-
mentaires qui permettent de soula-
ger les souffrances des déplacés ».

A noter que le CICR prévoit égale-
ment des actions dans le cadre des 
changements climatique, surtout 
l’avancée du désert.

Source : Studio Tamani

Le comité international de la croix rouge CICR a présenté ce mardi 27 février son bilan humanitaire de l’année 2023. L’organisa-
tion humanitaire estime que de grandes actions ont été menées l’an dernier. Parmi lesquelles plus de 10 000 ménages ont bé-
néficié d’une assistance alimentaire soit 64 500 personnes. Ces réponses humanitaires ont amélioré les conditions des couches 
défavorables malgré quelques difficultés présentes.
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INTERNATIONAL

Kenya :
La fille du Président sollicite la prière d’un 
pasteur pour trouver un mari

Une prière adressée à Dieu pour 
qu’Il accorde un mari à Charle-
ne Ruto, la fille du président du 

Kenya, a suscité une vague de réac-
tions en ligne dans le pays.

Mlle Ruto faisait partie des milliers 
de personnes présentes lors d’un 
rassemblement de prière de masse 
organisé par le prédicateur amé-
ricain Benny Hinn ce week-end à 
Nairobi, la capitale. Le président 
William Ruto et la première dame, 
ainsi que le vice-président Rigathi 
Gachagua et son épouse Dorcas, 

étaient également présents.

Lorsque le prédicateur a invité ceux 
ayant des demandes de prière à 
se manifester, la fille du président 
s’est levée, demandant des prières 
pour l’appel qu’elle disait avoir en 
faveur des jeunes. Le pasteur a prié 
pour elle et lui a ensuite demandé 
s’il y avait des demandes spéciales. 
Elle lui a murmuré à l’oreille avant 
qu’il continue à prier : « Donne-lui 
un mari qui répondra à cet appel 
avec elle, Seigneur, envoie ce jeune 
homme vers elle, ce sera une force 

pour elle, un grand soutien », a prié 
Benny Hinn. « Elle ne peut pas faire 
ça seule, Seigneur, elle va sur le 
champ de bataille pour gagner des 
âmes… elle a bientôt besoin d’un 
mari. »

Cette prière pour un mari a fait ré-
agir les Kenyans – certains la cri-
tiquent, certains lui envoient leurs 
demandes en mariage, certains se 
moquent d’elle.

Source : Afrik mag
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INTERNATIONAL

Guerre en Ukraine :
Le Kremlin répond à Emmanuel Macron sur 
l’envoi de troupes à Kiev

Lors d’une conférence de soutien 
pour Kiev lundi, le chef d’État 
avait indiqué que l’envoi de 

troupes occidentales à l’avenir ne 
pouvait pas « être exclu ».

La réponse de Moscou n’a pas tar-
dé. Envoyer des troupes en Ukraine 
ne serait « pas dans l’intérêt » des 
Occidentaux, a répondu le Kremlin 
ce mardi 27 février, après qu’Emma-
nuel Macron a assuré que l’envoi de 
renforts armés pour soutenir Kiev 
n’était « pas exclu » après deux ans 
de guerre en Ukraine.

« Ce n’est absolument pas dans l’in-
térêt de ces pays. Ils doivent en être 

conscients », a déclaré le porte-pa-
role du Kremlin, Dmitri Peskov, à des 
journalistes, jugeant que le simple 
fait d’évoquer cette possibilité 
constituait « un nouvel élément très 
important » dans le conflit.

Kiev, quant à elle, a réagi positive-
ment aux déclarations du président 
français. Un haut fonctionnaire de 
la présidence ukrainienne, a estimé 
que la discussion sur une éventuelle 
intervention occidentale dans la 
guerre était une bonne chose, lors 
d’un entretien à Reuters.

L’Otan et l’Europe ne suivent 
pas

À l’issue d’une conférence de sou-
tien à l’Ukraine organisée à Paris, si 
Emmanuel Macron s’était montré 
ouvert à l’envoi de troupes, il avait 
précisé qu’il n’y avait pour l’heure 
« pas de consensus pour envoyer 
de manière officielle, assumée et 
endossée des troupes au sol » à 
l’échelle de l’Europe.

Le secrétaire général de l’OTAN, 
Jens Stoltenberg, s’est désolidarisé 
des propos du président français ce 
mardi matin, déclarant que l’Occi-
dent avait apporté un « soutien sans 
précédent » à Kiev, mais qu’il n’était 
« pas prévu » que les pays envoient 
des troupes de combat sur le terrain 
en Ukraine, rapporte Sky News.

Les dirigeants de la Suède, de la 
Slovaquie, de la Pologne et de la Ré-
publique tchèque ont tous déclaré 
aujourd’hui qu’ils ne prévoyaient 
pas de déployer des troupes dans le 
conflit.

Encore plus frileux, le chancelier 
allemand Olaf Scholz a rejeté lundi 
soir la demande de l’Ukraine de lui 
livrer des missiles de longue portée 
Taurus, affirmant ne pas pouvoir 
suivre l’exemple de la France et du 
Royaume-Uni car ce « ne serait pas 
responsable ».

Outre l’intervention au sol en 
Ukraine, Emmanuel Macron a égale-
ment annoncé lundi soir la création 
d’une nouvelle coalition pour livrer 
des bombes et missiles. « Nous 
sommes résolus en effet à faire tout 
ce qui est nécessaire, aussi long-
temps que nécessaire et c’est pour 
moi le point essentiel de ce soir », a 
affirmé le président français.

« Il y avait un large consensus pour 
faire ensemble encore davantage et 
plus vite », a-t-il martelé, dans un 
discours qui tranchait avec l’habi-
tuelle prudence des dirigeants occi-
dentaux dans ce conflit.

Source : HuffPost 

Vladimir Poutine Président de la fédération de Russie
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Mali
La Formation des Nouveaux Entraîneurs de 
Football

SPORT

La Fédération malienne de foot-
ball (FEMAFOOT) a récemment 
lancé une session de forma-

tion intensive destinée à soixante 
nouveaux entraîneurs locaux. Cette 
formation, qui s’étendra sur une se-
maine, vise à renforcer les compé-
tences des entraîneurs de football 
local. Sous la supervision de la Direc-
tion Technique Nationale et dirigée 
par l’intérimaire Ousmane Guindo et 
son équipe, la session se déroulera 
en séances pratiques et théoriques 
sur le terrain Danaya d’Hamdallaye 
(ACI 2000).

Les nouveaux entraîneurs au-
ront l’opportunité d’acquérir des 
connaissances approfondies sur 
divers modules, notamment les cri-

tères d’admission, la méthodologie 
de l’entraînement, les jeux à effectif 
réduit, l’éducation footballistique, 
l’organisation de festivals, les carac-
téristiques des enfants et la condi-
tion physique. Cette formation vise 
à doter les participants des compé-
tences nécessaires pour former et 
encadrer efficacement les jeunes 
joueurs de football.

Lors de la cérémonie d’ouverture 
le lundi 26 février dernier, le 3è 
Vice-président de la FEMAFOOT, 
Modibo Coulibaly, a encouragé les 
nouveaux apprenants à faire preuve 
d’assiduité et d’engagement tout au 
long de la session. Il a souligné l’im-
portance de cette formation pour le 
développement du football au Mali 

et a exprimé sa confiance dans 
la capacité des nouveaux entraî-
neurs à contribuer positivement 
à l’évolution du football local.

À la clôture de la session, la fa-
mille des entraîneurs locaux sera 
enrichie de nouveaux techniciens 
bien formés et prêts à relever les 
défis du coaching et de la for-
mation des jeunes footballeurs. 
Cette initiative de la FEMAFOOT 
témoigne de son engagement en-
vers le développement du foot-
ball dans le pays et de sa volonté 
de former une nouvelle généra-
tion d’entraîneurs compétents et 
passionnés.

Fatou Sissoko
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SPORTHOROSCOPE

Bélier (21 mars - 19 avril) 

Au bureau, personne ne vous résiste ! Votre charme, votre prestance, mais 
aussi votre charisme, vous permettent d’obtenir tout ce que vous souhaitez. 
À vous la réalisation de projets qui vous tiennent à cœur plus que tout, d’en 
profiter pour faire le point avec vos collaborateurs, mais aussi avec votre 
hiérarchie. Avec tout ce que vous apportez, il serait peut-être temps que 
vous soyez récompensé, pas vrai ?

Gémeaux (20 mai - 21 juin)  

Des informations importantes pourraient vous être confiées par une per-
sonne de votre entourage professionnel. Cela pourrait vous offrir l’opportu-
nité d’améliorer l’ambiance au travail et de booster votre confiance en vous. 
Votre réputation auprès de votre hiérarchie s’en verrait renforcée grâce à 
votre capacité à instaurer un climat positif autour de vous. Ces répercus-
sions pourraient vous permettre de développer votre carrière.

Lion (22 juillet - 23 août) 

Vous voulez absolument briller auprès de votre hiérarchie et, pour cela, 
vous n’utilisez pas toujours les bonnes méthodes. Ce n’est pas en colpor-
tant des informations à longueur de journée que vous y parviendrez, encore 
moins en dénigrant le travail de vos collègues. Vous valez mieux que cela, 
démarquez-vous grâce à votre travail et à votre sérieux, vos efforts finiront 
par payer. Autrement, votre réputation risquerait d’être entachée.

Balance (23 septmbre - 22 octobre)  

Votre routine de travail vous épuise. Vous avez envie de changement. Prenez 
le temps d’échanger avec vos collègues pour savoir si vous pourriez vous 
consacrer à de nouvelles tâches. De petits changements vous feraient le 
plus grand bien. Vous pourriez même vous découvrir de nouveaux centres 
d’intérêt. Évitez d’agir de manière impulsive, au risque de prendre la mau-
vaise voie. Gardez votre sang-froid.

Sagittaire (23 novembre - 21 décembre)  

La collaboration et le travail d’équipe seront les clés de votre réussite, et 
ce, que ce soit au sein du service dans lequel vous évoluez, ou élargi à la 
sphère des collaborateurs plus éloignés. Misez sur des partenariats profes-
sionnels fructueux. Des projets conjoints stimulants peuvent se présenter, 
apportant non seulement de la reconnaissance, mais également des oppor-
tunités d’avancement. Soyez prêt à partager le succès avec votre équipe.

Verseau (20 janvier - 19 février) 

Votre nature intuitive et empathique vous rend particulièrement précieux 
dans des rôles qui nécessitent de l’attention aux autres. Vous excellez dans 
des domaines comme la thérapie, le coaching ou la communication. Votre 
capacité à comprendre les émotions et à créer des connexions profondes 
est inestimable. N’oubliez pas de gérer le stress au travail en trouvant des 
moments de détente pour préserver votre bien-être global.

Taureau (20 avril- 19 mai)

Aujourd’hui, il faudra avoir une grande confiance en vous. Si vous avez des 
examens ou des présentations à venir, rappelez-vous que votre préparation 
méthodique et votre capacité à gérer votre stress ne pourront que vous faire 
briller. Vos compétences professionnelles seront mises à l’épreuve, mais 
vous serez à la hauteur. Faites preuve de détermination, restez concentré 
pour atteindre vos objectifs avec brio.

Cancer (21 juin - 21 juillet)

Vous êtes accaparé par votre travail en ce moment. Vous en parlez tout le 
temps, même à la maison. Pensez à vous oxygéner un peu, loin du bureau 
et des dossiers, pour ne pas vous laisser complètement submerger. Vous 
devez équilibrer davantage l’énergie que vous mettez dans votre vie pro-
fessionnelle et celle que vous accordez à votre vie privée. Une séparation 
nette entre les deux serait bénéfique pour vos missions au travail et pour 
votre entourage.

Vierge (23 août 23 septmbre)  

Vous êtes complètement débordé par les dossiers. Vous en avez assez. Vous 
avez en plus le sentiment que vos collègues se déchargent sur vous. À 
vous de faire la part des choses. Osez dire non lorsque quelque chose vous 
déplaît. C’est en posant vos limites que vous vous affirmerez et que vous 
prendrez vraiment votre place dans l’entreprise. Vous vous sentirez beau-
coup mieux après avoir passé le cap et vous réaliserez mieux vos tâches.

Scorpion (23 octobre - 22 novembre)  

Vous amorcez un nouveau travail, et vous voulez être irréprochable afin de 
faire vos preuves. Il vous faut prendre vos marques, et vous familiariser 
avec vos nouveaux collègues. Les prochaines semaines seront probable-
ment un peu stressantes et bien chargées, mais ne vous mettez pas trop 
de pression. Donnez-vous le temps de vous adapter, et surtout faites-vous 
votre propre opinion, sans tenir compte de ce qu’on vous racontera. Évitez 
les bruits de couloirs.

Capricorne (21 décembre -20 janvier)  

En ce moment, vous avez un regain de confiance en vous et votre charisme 
est à la hausse. N’en dites pas plus, vous êtes sans aucun doute sur une 
pente ascendante et (presque) rien ne pourra vous arrêter. Vous rayonnez 
dans vos missions et vos collègues apprécient votre présence. Maintenant, 
soyez prêt à prendre des initiatives, cela sera apprécié. Toutefois, discuter 
et collaborer avec vos collègues sera conseillé.

Poisson (19 février - 21 mars) 

Faites confiance à vos sens en cette période. Il se pourrait qu’il y ait du 
changement et que vous deviez vous adapter. Vos collègues ne seront pas 
tous de bon conseil, prenez les informations avec des pincettes sans vous 
mettre les gens à dos. Respectez vos valeurs et vos croyances, vous reste-
rez droit dans vos baskets. Votre travail quotidien saura être mis en lumière 
au bon moment.
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